
NOS ADHERENTS RACONTENT : 

Brigitte LONGUET 

Merci à Brigitte de nous livrer son témoignage 

sur la 1ère randonnée de l’année. 

 

« Ma 1ère activité 2021 avec le Club B.Tonic’s ! » : 

«  Il est 8 heures 20 quand je sors du RER Gare de Saint Rémy les Chevreuse un 

peu plus tôt que prévu car pour une raison que j’ignore la correspondance a été 

plus rapide (pour une fois) et j’ai pris un train plus tôt à Massy ! Les instructions 

de Jocelyne étaient claires : en sortant de la gare à gauche et puis à droite, je vois 

un parking… je suppose que c’est le bon ! plus tard je me suis aperçue qu’il y en 

avait d’autres autour de la gare.  

Le rendez-vous est à 8 heures 45 alors je me dis 

immédiatement qu’il fait tellement froid que je ne peux 

pas rester immobile je pars donc en reconnaissance un 

peu au-delà d’une jolie petite église. Je n’ai pas le 

souvenir d’avoir jamais visité Saint Rémy ! 

Vers 8 heures 45 je reviens sur mes pas et je vois un 

monsieur aux cheveux blancs à l’entrée du parking, je 

me dis ça peut être BTONICS (désolée les cheveux 

blancs sont devenus un signe distinctif …) ? Donc je 

m’approche et je lui demande « vous êtes pour 

BTONICS ? » Et bingo oui c’est un gentil participant a 

priori il est aussi novice que moi au club. Rapidement 

nous voyons un peu d’agitation autour d’un parcmètre 

décidément assez récalcitrant et nous retrouvons 

plusieurs futurs camarades de randonnée. 

Il fait gris et froid et je me dis qu’il pourrait neiger en 

fait il neigera la nuit suivante et le lendemain un très 

beau soleil ! Dommage nous n’avons pas eu de soleil, 

nous… Nous sommes tous contents de voir des « vrais » 

gens par opposition à la visio qui a gagné tous les 

terrains de jeux à présent et qui domine les activités 

dans tous les domaines… on ne va pas se plaindre : la 

visio est quand même un instrument fabuleux, mais 

nous manifestons tous notre plaisir du fait que cette 

randonnée soit « réellement humaine ».  

Départ vers une petite route derrière la gare puis nous 

empruntons un premier sentier de forêt bien 

gadouilleux, pas étonnant avec tout ce qui est tombé 

récemment. La possibilité de créer des groupes de six a 

été raisonnablement considérée, mais en définitive ce 

n’était pas vraiment nécessaire car nous nous sommes 

distribués en file indienne avec de la distance et nous 

étions au « grand, très grand » air !! Eh oui en ce petit 

matin brumeux l’aération est particulièrement 

vivifiante ! On marche un peu, on échange les uns avec 

les autres, les carrières sont finies, selon, il y a peu ou 

bien plus longtemps mais cela semble éloigné dans 

cette forêt où les arbres, les sentiers, les feuilles mortes 

qui restent encore un peu accrochées, nous parlent du 

moment présent et de l’hiver !  

Nous aboutissons sur une plaine agricole et déjà une 

velléité se manifeste de faire une petite pause, mais la 

bise sévit et d’aucuns pensent qu’il vaut mieux 

organiser la récréation dans un endroit plus abrité plus 

loin et qu’ils connaissent. Nous cheminons donc en 

lisière de forêt le long d’un chemin, flaques et boue en 

continu, au début j’essayais de faire attention à mes 

chaussures et puis au bout d’un certain temps j’ai 

réalisé qu’une fois les pieds mouillés cela n’a plus 

aucune importance d’éviter la boue. Une des dames 

avait voulu inaugurer de jolies baskets roses ! elles ont 

été baptisées ! j’espère qu’elle les aura un peu 

nettoyées afin que le rose apparaisse de nouveau pour 

le printemps qui semblait assez éloigné en ce mardi de 

février… il faut patienter encore un bon mois ! Je parle 

avec des spécialistes de la randonnée qui ont le 

matériel approprié, les bâtons surtout qui somme toute 

doivent bien aider quand on monte ou descend dans 

des sentiers pierreux, « racineux » et boueux… 



Je perds un peu de mémoire concernant le chemin que 
nous avons pris dans les champs mais nous finissons par 
arriver à un village « Les Molières » où la halte tant 
attendue arrive enfin! Je sors mon thermos de café et en 
même temps, j’entends que les GO ont tout prévu ! 
Jocelyne sort de son sac des petits sachets avec des 
viennoiseries : un petit sachet chacun ! Le nombre est 
parfaitement bien prévu il en reste même un ou deux 
sachets ! c’est trop gentil nous pensons tous !  

Plusieurs ont apporté du café, j’arrête de faire la 

promotion du mien car je me rends compte qu’il est 

fadasse et, qui plus est, il a un arrière-goût de valériane 

et pour qui connait la valériane l’odeur n’est pas top en 

particulier pour assaisonner le café ! Je n’insiste pas …  

Après il se passe un petit incident rigolo : j’entends 
Philippe qui explique qu’il faut rincer les gobelets en 
carton alors, je pense que je rincerai le mien à la maison 
mais je suis impressionnée et surprise de rencontrer des 
gens qui ont tellement le sens du recyclage qu’ils rincent 
leurs équipements en carton pour la conservation ! 
Philippe s’approche et me verse « un peu d’eau » me dit -
il je trouve que son eau est un peu couleur jaune mais je 
ne dis rien et consciencieusement je fais tourner l’eau 
dans le godet et je jette tout dans l’herbe.  

 

 

 

 

 

 

Ce qui n’a pas du échapper à Philippe qui revient en me 

disant qu’il faut la boire l’eau ! Bon il me sert un peu de 

son eau bizarre et je m’exécute. D’un seul coup je réalise 

que l’eau c’est de la gnôle mais je ne sais pas dire 

laquelle !! Je me sens tellement stupide de ne pas avoir 

compris et d’avoir jeté l’eau de rinçage ! J’en ris encore ! 

Philippe me dit que c’est du rhum arrangé avec un goût 

de géranium ! c’était donc cela le petit goût 

insaisissable ! Et bien moi qui ne bois pas beaucoup 

j’avoue que ça m’a bien restauré le chauffage, la 

carburation interne avec les viennoiseries en plus !  

On arrive au village des Molières et on remet les 

masques et là je parle à une charmante dame qui me dit 

qu’elle connait très bien une de mes anciennes 

collègues… le monde est petit ! Cela me fait remonter les 

souvenirs pas si lointains (je suis à la retraite depuis le 1er 

janvier 2020) mais finalement avec le COVID j’ai revu mes 

anciens collègues début 2020 et depuis on se parle mais 

pas de rencontre !! Du reste la plupart de mes anciens 

collègues sont en télétravail et lorsqu’ils viennent au 

boulot ils vont à la cantine où ils déjeunent en quinconce 

pas de quoi communiquer de façon vraiment conviviale ! 

On traverse les Molières et on arrive sur un pont où on 

décide de faire quelques photos souvenir du groupe alors 

est-on assez éloignés les uns des autres ? Bon on hausse 

un peu les épaules… ça le fera pour la photo avec ET sans 

le masque ! 

 

 

 

 

 

 

 

Après c’est vraiment top au niveau du parcours car nous 
suivons un petit torrent dans un dénivelé « le ruisseau de 
Montabé » nous indique Philippe qui connait 
parfaitement les lieux et deux participants se mettent à 
échanger sur les « pollutions » nucléaires ou les non 
pollutions l’un étant allé à Tchernobyl et l’autre étant 
originaire de la région de Bures où l’Andra a des sites… Je 
fais encore une petite pose « technique » dans le sentier 
et je remarque que notre Jocelyne reste pour attendre 
les brebis égarées… Le torrent est très joli on aurait pu se 
croire en montagne au bout on arrive sur une vue d’une 
tour et il s’agit d’un IGH où se déroulent des essais 
techniques le site appartenant à un centre de recherches 
de l’état Le Centre d’Essais des Structures pour 
l’amélioration de matériaux du bâtiment et des TP. 

Puis nous rejoignons un chemin qui suit le parcours d’une 
ancienne voie ferrée qui joignait Saint Rémy les 
Chevreuse à Limours autrefois… les traverses ont disparu 
et nous passons sous un joli petit pont. Sur notre gauche 
il y a la fondation Coubertin où, nous dit Philippe, de 
nombreux artisans travaillent la ferronnerie et d’autres 
métiers d’art. Il y a des expositions lors des journées du 
patrimoine, il nous dit également que les bronzes 
d’Auguste Rodin ont pour la plupart été fondus dans 
cette fonderie. 

Nous arrivons au bout de l’ancienne voie ferrée et 
effectivement il reste encore des rails sur une vingtaine 
de mètres témoins de cette époque où le chemin de fer 
existait dans cet endroit. 

Et nous arrivons à Saint Rémy vers 12 heures 30 il a fait 

froid il a fait gris mais nous étions tous très heureux de 

cette belle ballade et adressons un grand merci aux 

organisateurs ! Non seulement c’était très beau mais en 

plus très sympa ! » 


